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de différentes stratégies de prise en charge des 
vivants selon l’espèce – ou  les  espèces – qu’il 
faut manipuler et protéger en vue de leur ex-
ploitation dans le cadre du devenir-monde du 
capitalisme intensifié par l’expansion globale du 
colonialisme. Sous cet angle, seront abordés les 
enjeux conceptuels, historiques et politiques re-
latifs à la nature, la vie, l’environnement qui dé-
limitent l’écologie politique et les luttes pour la 
répartition des ressources environnementales. 
Nous nous focaliserons même sur les risques qui 
menacent l’écosystème ou la biosphère (chan-
gements climatiques, biodiversité, épidémies/
pandémies, désastres nucléaires, etc.) qui en-
gagent une série de technologies biopolitiques 
différentielles selon l’espèce ciblée, en posant 
ainsi des problèmes concernant leurs dyna-
miques à l’intérieur d’une pluralité de conjonc-
tures historiques et géographiques spécifiques.

14 FÉVRIER 2025
Frédéric KecK (EHESS-LAS) 
Politique des zoonoses. 
Vivre avec les animaux au temps des virus 
pandémiques

21 FÉVRIER 2025
Benedetta Piazzesi (EHESS-CRH) 
Biopolitique et gouvernement des animaux 
(XVIIe-XIXe siècle)

14 MARS 2025
Judith Bastie (Université de Paris-LCSP) 
Gouverner les forêts (1800-1900) :  
une histoire biopolitique du végétal

21 MARS 2025
Michele caMMelli (University of North Carolina) 
Réflexions sur biopolitique et épistémologie

28 MARS 2025
alessandro Falconieri (Université Paris 8-LLCP) 
Biopolitique et gouvernement des espaces

4 AVRIL 2025
Gael caiGnard (Université Jean Moulin 
Lyon 3 - IRPHIL) 
Pour une étude critique de la «condition 
globale» : parcours entre philosophie,  
historiographie et anthropologie

25 AVRIL 2025
Federico testa (East Anglia University) 
La biopolitique comme technologie 
collective

Dans le prolongement des séminaires des an-
nées précédentes il sera question de replacer la 
prise en charge de la vie propre à la biopolitique, 
telle que Michel Foucault l’a envisagée, dans 
un domaine plus large que celui de l’espèce 
humaine, à savoir celui d’un environnement et 
d’une biosphère incluant d’autres espèces vi-
vantes (animales, végétales, etc.). Il s’agira de 
remettre en question le privilège anthropolo-
gique en vertu duquel l’espèce humaine serait 
la cible principale d’un ensemble de technolo-
gies politiques de régulation visant à en majo-
rer et en protéger la vie, alors que les autres es-
pèces vivantes ne constitueraient qu’un simple 
moyen pour mieux assurer cette biopolitique 
(mésopolitique). Par ce biais, la notion de bio-
politique sera à la fois élargie et pluralisée dans 
la mesure où elle résultera d’un enchevêtrement 

Sous la direction de 
Andrea ANGELINI, Orazio IRRERA, Benedetta PIAZZESI




